
LE SAMEDI

JOYEUX
Au café maure, à travers la brume de tabac, sous lat clairté' falote d'une

lampe fumeuse, un soldat (les bataillons d'Afrique, en tenue de çaitipagîno,
comme il glissait un coup d'oecil dans suie lorgnette d'Otled-NaIyl, eut Un
cri d'étonnement.

-Toi ici, le Pantinois, t'en as du vic.. .Tu lat tires do longueur ta
bordée I.. . Malin, "a ! . .. Le l-ataillon s'emnbarque demain pour le
Tonkin. ..

Le Joyeux interpellé sursauta
-Tu dis ï. .. Sans blag«ue?
-Parbleu 1... .Nous sommes arrivés ce soir par le trainî et dlemain ntous

prenons le îrajiiol. Paraît (lue ça clîauilk', là-lbas ; fauit dvs hiommnes pour
bouclher les trous. .. Mais ça ne te dit pas, mon colon, les pays jaunes!.
Va, t'as encore dieux jours avant d'être porté déserteur.. Le bateau filé,
tu rappliqueras à la Place et t'en seras quitte pour i(deux mois dle b)oîte. ..

Laurent, dit le Pantinois, regarda fixemnent son camarado e. Il nie ré-
pondit rien.

Sur la jetée, le bataillon de Joyeux était raissemblé face au transport
qui allait l'emporter vers les terres de mort... et de gloire. .. Un dernier
appel précédait l'embarquemenît. Les noms s'égrenaient en litanies rapides
que scandait sans cesse la mêeréponse-. iti un silence coupa lat
mélopée, un nom était tombé dans le vide.

-Laurent!...
Le capitaine, dents serrées, gronda:-
-Passez ... Depuis cinq jours il manque à l'apipel, ce failli chtieîî ; il

s'est mis à l'abri des fièvres et des balles.
Au coeur de la foule, on démenti, un cri sautait:
-Présent!

De la haie trouée des cur-ieux, le Pantinois avait uriet ralliait soit
escouade.

-Ah 1. .. ah !. .. modula le capitaine : )teus réglerons le compte de lt
bordée plus tard, mon gairçon, mais, pour l'heure, mies excuses, jet'ai
cru un lâche...

Six semaines de traversée, puis, sitôt débarquées, les compagnies, avaient
rayonné séparément vers l'inîtérieur des terres. oisla luourde calotte
d'un ciel blanc, les hommes peinaient à travers les mtarécages, s'anémiaient
de dyssenterie, s'énervaient dle nostalgie.

L'ennemi Ih...- le seul jusqju'ici rencontré était ce climat meurtrier contre
lequel se butait leur rage vaine; ah ! tenir enfin, face à face, l'insaisissable
adversaire, déchirer le silence par les fracas de lat poudre, nmourir s'il le
fallait, mais dans l'emballement du co)mbat!... îIlais les Jours s'uisaient
vides, et avec eux les forces sournoisement sapées par~ la fièvre.

Comme on cheminait parmi les embûches <'un fourré, des coups, de feu
claquèrent; aussitôt les fr-onts se cabrèrent coummne un attelage à l'appel
du fouet. Puis deux hommes de l'avant-garde parurent, soutenant un
camarade. Entre ses doigts crispés sur le ventre, le sang coulait...

Le capitaine poussa jusqu'à la lisière. .. Une pente raide s'offrit, cou-
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-Vous les coînnaissez ces trois inili villuîs-là ?
-Oui - - le gr-and est un petit entlier dles Batignuolles, le petit e4t in g-and iniîlis-

triol de Liiiioges, et l'aut~re, le iibaigî-e, e'est titi 'jroi baîîîjiir.
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A quoi posise la té vlo, iuii i le.

i*oiiiiée d'uni -il lage <lains soit enceinite 'le lai îfous é'iniq' v r-eti-eIf' î-ée

l'un talus. Dcerrière ce fuorm id able aIbri, l'eni nemi i iiî'tîi
-Et1 pas de -canon ! ilu <<i-ua l 'ofi îic ier. .. 8ýta <s o ii~Iie-î,Jee lii pis

pas .jetür Iliv s hlîoîiiu s à l'assautf die cet insm on ii0<tab le ol si acf'.
Près (le lui uneo voix liasari-' l
-Il y a d e lat qi l i ailite su r Io niltlet.

-aI ic n iais pour- s'en servir il fau t lt pio'iter-ltl's
- '-ireprît l 'hoiîmmei.

Le capitaine se détourna:
-C'est toi, Ilau reuît .. .10 e iip- it I ncii tai iai<le Il' Iii ,

moni gars, v'as-y 1. .. I-e t'avais déàfait nIe- excuses, msais ajndiî je
veux ta poignée de nmain.

L'étreiiite fut s,îliliv et le I>niiuspartit.
L a comlpagnie, embusquée su r lat lisière-, con temopIlai t, si 1,-mici -<ise et,. pal -

pit aute, le sýolIdat d on t lat si Iliollette se profdilai t somb lre su r le sq' I cliré.
Le Pantinois nmarchiait, droit à lat palissade iîîu'otte,ii'miait..

Lat moitié du chemnîi était fianultio. ..
Soîuda;in un jet diefiîî fiill, ontre lî.s h:I ,mlîu-, tltIn f mes lcîi iire

aux Créneaux, l'air vibra d'uni boîurdonnemntfil-saî
Lauren t avançait toujours.
Dans le bois, le,3 cours sautaient à romiipre les poitrinies I à-liauf, lit

fusillade crépitait plus intense ; seul, dîans l'espa-e vdl, I leIaîîtinois
sifflasit.

Autour do lui, le sable tégratigite par' les balles 'élb'is Iol s'oldaut
allunmait sa pipe iîmais il chnceeebu unme anigoisso poignîit sî-ý tanin i-raies
déjà Laurenit s'etait ralli-mîîîi, tilt 'Iaith ]v ''<tait- an ra; <le lat <miirai lle, il
S'y terrait, à plat %-enftre.

Il reparla i ebotff ; lin bondîî l'éloigna ilti railipail , le ri'j-ta dlans le'
c-hemin par-cou'ri-... (;nec pe-tite f'îîiiée ralipait- aut pied i le la aisile

Un(. coi 'ît<<otion élitula le sol.-
Hor<s dlu bois, le eallitaine sui-''it, le sal'i-v lînîi -

-'navan<t, nies ai< is, a'l littioiiie ! 
,a Ilignte se m-nai, eIscalila les petites. .. la fni itv se '' iIsur la i-t~-l

oiuverte. .. HIntre les itsszill;it.4 et les déîisîtlinIil <nlle téf;iiart
il tii-ait, sa f nioniiette, la fixai t à >oit leele.

L- l'atimtiiois !-.
Auissitôt il étai t repart-i .;la compagnie c'u riiait, 'faits ses t i at-es, lîo i-ijoi

gmniait au I -;ts <Ilu talus ; b lessé, I ý:au relit voyai t ses fortce~s f i iii- r a ol' 'i t t'.
A loi-s, <lssé-i«i ,il cia

-1 'ai fait b- tr-ou . .. A moî'i d'y e-ntrîer 1,i-vlvi
le rett:tii-r-ia ,onî lufied us til l'r,'ht'1 '-i-fla:'lst

le soldat
t pi ':;î ': lA s.

MA V.\~ PRONOS~TIC
D<mtitci.-J 'ai penr que l'afliuct ioîî (le ii<a fe'îmmîe pou i , iti i<- se iîf->

lisse.
I"ab icu.-Pu riî1 tîi cela
Lhaje,î, Ce itatiii, quiandl ello ilI':î 1t ;qliti, avaii.<eto îl.jpaîî v-

n'a pas ajoutté : NoU't; d pas et 1revieitsaà laiiî''ih l i pl, is

L.V S le U 1,E AI1 leI1 ',kN XH*le,
R/h'-Aîsitoiut est fiîm iii i e nons

Lui-Ou i, 1i i t<ous reste lltis., q i<'à ret'o 'îi- ra cetilx àal 1t <1- 'il , t 1 its
pr-écédlemneît f'iaiicés.

ENL î' 'l I .ES

-Moe refuseir mon ('Ehi le neigt '', coiîîîis tii '-:

_* D'atant m inson \ Ouix, qui' C'est ilitî 1-niriosité' la <iige oni tIl

Voimt (le mins eil moins '-ialiiie it nIi <'.


